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Chronique de l’Abbaye

notre vie communautaire se poursuit, dans une régu-

larité fréquemment bousculée par l’imprévu… Mais 

quels que soient les événements, dieu est toujours au 

cœur de chacun d’eux, et son esprit a l’art de tirer parti 

de tout pour tout orienter vers le royaume. voici quel-

2 ques flashs de ces événements et faits divers, dont la 

liste, fort incomplète, peut-être un peu arbitraire, don-

ne un reflet de notre vie.

Mercredi 3 mai

Peu après, un chapitre claus-

tral réunit les confrères de 

l’abbaye ; ces réunions com-

munautaires sont précieu-

ses, elles donnent l’occasion 

d’échanges, et si ces derniers 

ne sont pas toujours concor-

dants, ils obligent du moins à 

creuser les problèmes.

Vendredi 5 mai

Dans la soirée du 5 mai, une 

« nuit des couvents » est or-

ganisée dans toute la Suisse 

pour permettre aux laïcs de 

connaître de l’intérieur les 

communautés religieuses 

tout en priant pour les vo-

cations. Bon nombre d’entre 

eux participent aux prières à 

la Basilique, puis visitent nos 

lieux. Il y a aussi des échan-

ges avec les confrères ; bien 

des personnes manifestent 

le désir de mieux connaître 

la spiritualité de saint Mau-

rice, posant des questions qui 

montrent que sans approfon-

dissement spirituel les pro-

grès technologiques les plus 

en pointe laissent le cœur 

vide.

Début mai

Le 500e anniversaire des gar-

des suisses ne passe pas ina-

perçu : du 3 au 7 mai, l’aumô-

nier du collège, Yannick-Marie 

Escher se rend à Rome avec 

un groupe d’étudiants à cette 

occasion. Quant au Père-Abbé, 

avec la trentaine de pèlerins 

qui chaque année depuis sept 

ans font un parcours sur la 

« Via francigena », il achève 

avec eux ce pèlerinage à la 

ville sainte le jour même où 

les gardes suisses fêtent leur 

demi-millénaire d’existence 

et de fidélité.

Dimanche 7 mai

Chaque premier « 7 » du mois, 

toute la journée est consacrée 

à la prière pour les vocations ; 

des laïcs aussi bien que des 

confrères passent librement 

une heure d’adoration devant 

le Très Saint Sacrement.

Mercredi 10 mai

C’est une joie de rencontrer 

nos confrères du Grand Saint 

Bernard chaque année, selon 

une alternance : tour à tour 

une communauté accueille 

l’autre. La journée que nous 

passons à la prévôté de Mar-

tigny se passe sous le signe de 

la Confédération canoniale, 

dont le jeune chanoine Jean-

Pierre Voutaz nous retrace un 

intéressant aperçu historique, 

illustré par des croquis et des 

schémas au tableau. Il y a 

dans les différentes commu-

nautés canoniales le même 

esprit augustinien et des di-

versités qui peuvent être mu-

tuellement enrichissantes.

Vendredi 2 juin

Une récollection abbatiale 

nous prépare à la Pentecôte. 

De vendredi soir à dimanche 

matin, de longues heures ap-

préciées de silence nous per-

mettent de nous mettre plus 

profondément au diapason 

de l’Esprit. Deux textes forts 

proposés à notre méditation : 

l’un du pape Benoît XVI sur la 

Le samedi suivant la « nuit des couvents », les communautés religieuses de Saint-
Maurice ont tenu un stand au marché de la ville. L’occasion de belles rencontres…

Humour

Au sortir du réfectoire, après le repas de midi, la porte à demi fermée occasionnant quel-

que bousculade, un confrère interpelle son voisin en chaise roulante : « Vous avez fini de me 

marcher sur les pieds ? » Réponse du confrère (en chaise roulante) : « Comment puis-je vous 

marcher sur les pieds, je ne peux même pas marcher ! »

Le jour de la fête du Prieur, à laudes, aux intentions de prières prévues liturgiquement, l’heb-

domadier ajoute une invocation : « Prions pour que Dieu comble de ses grâces notre Prieur », et 

tous en chœur répondent la formule rituelle : « Délivre-nous, Seigneur » ! De quoi décourager 

ceux qui veulent faire des intentions libres…

A la table de la 
Prévôté du Grand-
Saint-Bernard, les 
chanoines Marius 
Pasquier, Bernard 
Gabioud, Michel-
Ambroise Rey, Mgr 
Benoît Vouilloz, 
Mgr Joseph Roduit 
et Marcel Marquis 
échangent joyeuse-
ment au moment du 
dessert.
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vie consacrée, où il dit entre 

autres : « Etre en Christ veut 

dire garder toujours ardente 

dans le cœur la vive flam-

me d’amour ; cette flamme 

est nourrie constamment par 

la richesse de la foi, non seu-

lement quand elle apporte 

la joie intérieure mais aussi 

quand elle est liée aux diffi-

cultés, à l’aridité, à la souf-

france ». L’autre est un extrait 

du livre du Père Voillaume 

« Au cœur des masses » : 

« deux aspects de la vie reli-

gieuse sont actuellement plus 

particulièrement incompris : 

la nécessité d’une discipline 

et d’une ascèse qui ne soient 

pas en relation directe ou 

immédiate avec une amé-

lioration tangible de valeur 

humaine et la valeur de la 

consécration d’une vie à Dieu 

seul, en dehors de toute acti-

vité de charité ou de service 

orientée vers les hommes ».

Dimanche 11 juin

Journée haute en couleurs 

que ce dimanche ! Des pèle-

rinages à Saint-Maurice, il 

n’en manque pas tout au long 

de l’année, venant de nos 

cantons romands et alémani-

ques, de France, d’Allemagne, 

d’Italie… Mais aujourd’hui ce-

lui des Africains résidant en 

Suisse nous apporte une note 

particulièrement festive, évo-

catrice de l’exubérance des 

peuples vivant sous les tropi-

ques. Arrivés assez tôt à Saint-

Maurice, ils se groupent à 

l’église paroissiale, et de là se 

rendent processionnellement 

à la basilique où ils invoquent 

les martyrs africains dont les 

reliques sont vénérées dans 

une chapelle latérale. Repas 

de midi au réfectoire du col-

lège et dans les jardins dans 

une ambiance très détendue, 

puis retour à l’église où est 

célébrée une Eucharistie qui 

se déroule longuement, avec 

une piété enthousiaste, au 

son des instruments de musi-

que africains.

Lundi 12 juin

Après un séjour de quelques 

semaines à l’Abbaye, Roland 

Jaquenoud repart pour le Ka-

zakhstan. De ce pays, il nous 

donne bientôt des nouvelles 

pleines d’intérêt de son action 

missionnaire, du climat qui 

passe brusquement de 40° 

à 0°, du festival des jeunes 

qu’il est chargé d’organiser 

avec une équipe, de l’ensei-

gnement moral qu’il donne et 

qui attire beaucoup les gens, 

de la pastorale de prison, etc.

Jeudi 15 juin : Fête-Dieu

Belle et fervente célébration 

de la Fête-Dieu, de nombreux 

jeunes en aubes blanches en-

tourent l’autel, où préside dom 

Michel Jorrot le Père-Abbé de 

Saint-Maurice de Clervaux 

au Luxembourg : nous n’avi-

ons jusqu’ici que très peu de 

contacts avec cette lointaine 

abbaye, il nous la fait connaî-

tre, ce qui crée un lien entre 

nos deux communautés.

Dimanche 9 juillet

Les vacances scolaires ont 

commencé et pourtant l’ani-

mation est grande à l’internat 

et au collège : les participants 

à la SRML (Semaine Romande 

de Musique et de Liturgie) 

sont arrivés. Venus non seu-

lement de tous les cantons 

romands mais aussi de Suisse 

alémanique et de France, ils 

sont là pour se former ou se 

perfectionner aux différents 

« métiers » de la liturgie.

Le Bureau de la SRML, pré-

sidé par l’Abbé Jean-Jacques 

Martin, vicaire épiscopal à 

Neuchâtel, a mis sur pied un 

programme d’ateliers variés 

susceptibles de répondre 

aux intérêts de chaque par-

ticipant : chant (dont solfège, 

culture vocale, psalmodie, 

direction, connaissance du 

répertoire pour l’année li-

turgique, commentaire de 

spiritualité pour les grandes 

œuvres), élaboration des célé-

brations non eucharistiques, 

création d’icônes. Les profes-

seurs, dont un chanoine de 

l’Abbaye, viennent essentiel-

lement de Suisse romande, 

exception faite de Philippe 

Robert, compositeur belge 

très connu dans les milieux 

de la musique liturgique, et 

Sylvain Caron, organiste et 

professeur d’écriture musica-

le à la faculté de l’université 

de Montréal.

Côté célébrations, les semai-

niers ont animé deux messes 

conventuelles de semaine et 

la messe radiodiffusée de la 

Basilique le dimanche 16. Ils 

ont vécu plusieurs liturgies 

de prière du soir à l’église 

paroissiale et à celle de Saint-

Pierre-de-Clages. Avec accent 

sur la prière psalmique, elles 

ont été élaborées par l’atelier 

« Animation liturgique ». En-

fin l’atelier « Chant choral » 

a offert le samedi soir, avec 

participation des auditeurs, 

des « Musiques vespérales », 

une célébration psalmique 

dans laquelle ont été propo-

sés des psaumes de toutes les 

époques musicales et sous di-

verses formes de réalisation.

L’accueil de la SRML par l’Ab-

baye est un des aspects ap-

précié de sa contribution à la 

vie spirituelle liturgique dans 

notre pays.

Semaine du 24 au 29 juillet

Cette année, c’est un domini-

cain, le Père Benoît-Domini-

que de la Soujeole, professeur 

de dogmatique à l’université 

de Fribourg, qui nous apporte 

une nourriture spirituelle 

lors de la retraite annuelle. La 

présence de Mgr Brunner, de 

plusieurs prêtres du diocèse 

de Sion ou venant d’Afrique, 

de trois confrères de Champa-

gne-sur-Rhône nous fait com-

munier à l’Eglise universelle. 

L’Eglise, à la fois mystère 

transcendant et réalité humai-

ne, c’est précisément le thème 

choisi par le prédicateur. On 

y entre avant tout par la foi : 

seul un regard de foi nous fait 

accepter les limites et les fai-

blesses inhérentes à sa condi-

La célébration de 
la Fête-Dieu 2006 
a été présidée par 
le Père-Abbé de 
l’abbaye bénédic-
tine de Saint-Mau-
rice de Clervaux 
au Luxembourg. 
Comme d’habi-
tude, les premiers 
communiants de la 
Ville ont participé 
à la messe et à la 
procession à l’issue 
de laquelle dom 
Michel Jorrot à 
sympathisé avec la 
population lors de 
l’apéritif offert sur 
la Place du Parvis.
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tion humaine, qui revêtent et 

voilent sa vie divine. Un tel 

regard est source d’espérance 

indéfectible, il donne, au sein 

de la misère, des fautes, des 

persécutions, de cheminer 

humblement, dans la certi-

tude que l’Eglise possède déjà 

les arrhes de l’éternité. Plus 

encore, il donne d’expérimen-

ter la tendresse infinie du 

Père et de se dépenser en œu-

vres apostoliques. La retraite 

s’achève samedi, jour où nous 

entourons de notre affection 

plusieurs confrères qui fê-

tent leur jubilé sacerdotal : 

MM. Léon Imesch et Léonce 

Bender, chanoine honoraire 

(70 ans de sacerdoce), Ignace 

Farine (60 ans de sacerdoce), 

Pierre Cardinaux et Henri Pel-

lissier (50 ans). Nous pensons 

également à notre chanoine 

d’honneur Mgr Pierre Mamie 

qui, lui aussi, célèbre ses 60 

ans d’ordination.

Mardi 1er août

M. le cardinal Philippe Bar-

barin, archevêque de Lyon 

et Primat des Gaules, nous 

fait l’honneur de sa visite au 

retour de ses vacances dans 

le Val d’Anniviers. Il partage 

notre repas de midi auquel 

avaient été invités le cardinal 

Henri Schwery et Mgr Nor-

bert Brunner. Dans l’après-

midi, il s’intéresse beaucoup 

au Trésor et aux fouilles ar-

chéologiques que lui présente 

le Père-Abbé.

Lundi 7 août

Près de 300 jeunes viennent 

en pèlerinage à Saint-Mau-

rice, accompagnés par des 

prêtres de la communauté 

Saint-Martin. Ils animent de 

leurs chants notre messe 

conventuelle. Leur ferveur de 

bon aloi, de style plutôt tradi-

tionnel, s’accompagne d’une 

humeur enjouée qu’ils nous 

font partager avant de nous 

quitter, lors d’une soirée ré-

créative à la « grande allée ».

Mercredi 9 août

Nous sommes une bonne vingtaine de confrè-

res et quelques hôtes à monter au chalet des 

Giettes où on nous offre une raclette appréciée. 

De belles heures dans la fraîcheur de la monta-

gne, dans la bonne humeur et la cordialité.

Mardi 15 août

Au cœur d’un été que la canicule rend parfois 

péniblement lourd, la fête de l’Assomption 

nous apporte la clarté radieuse de Marie et sa 

maternelle tendresse ; nous nous y préparons 

la veille par l’office des vigiles suivi du cha-

pelet médité et d’un temps d’adoration silen-

cieuse. A minuit, les plus courageux montent 

à Notre-Dame du Scex où la messe est aussitôt 

célébrée, animée par des jeunes de l’aumône-

rie du collège.

Lundi 21 août

Voilà déjà l’ouverture de l’année scolaire : les 

cours reprennent lundi. Mercredi à la basili-

que, les élèves, en trois vagues successives vu 

leur nombre, participent avec recueillement à 

une célébration religieuse. Elle leur fait pren-

dre conscience que leur formation intellec-

tuelle et humaine s’enracine dans un lieu pro-

fondément marqué par une tradition de prière 

remontant au VIe siècle : l’ambon de 515, la 

tour du XIe, la nef et le sanctuaire du XVIIe, les 

vitraux modernes en sont un signe visible, leur 

explique le recteur Guy Luisier.

Samedi 2 septembre

Le Père-Abbé, Antoine Salina et Patrick Bosson 

rentrent de Neustift, où ils ont passé plusieurs 

jours pour prendre part au Conseil Primatial 

A l’issue de la messe de clôture de la retraite communautaire les jubilaires de l’an-
née posent pour la traditionnelle photo : MM. Pierre Cardinaux, Ignace Farine, Mgr 
Joseph Roduit, Léon Imesch, Léonce Bender, Mgr Henri Salina et Henri Pellissier.

Au terme d’un repas du 1er août bien 
particulier, les propos du cardinal Phi-
lippe Barbarin déclanchent le sourire de 
LLEE Norbert Brunner, Henri Schwery 
et Joseph Roduit.

Au coeur de la  nuit du 14 au 15 août, le chanoine Yannick-
Marie Escher préside la messe de l’Assomption dans la cha-
pelle de Notre-Dame du Scex.

La traditionnelle raclette au chalet des Giettes fut l’occasion 
de discussions passionnées à l’heure de l’apéritif ! De gauche 
à droite : l’abbé Albin Kuon (remplaçant estival à Evionnaz), 
MM. les chanoines Calixte Dubosson, François Roten, Guy 
Luisier, Pierre Dubois, André Abbet et Claude Martin.
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des Chanoines Réguliers et 
au studium canonial ; celui-ci 
a étudié le thème du prochain 
Congrès des C. R. prévu pour 
2007 : Communion et Mis-

sion.

Samedi 26 août

Tout au long de la journée, 

nous nous associons à la 

joie et à l’action de grâce des 

Sœurs de Saint-Augustin, qui 

fêtent le centenaire de leur 

Congrégation.

Vendredi 15 septembre

Une remarquable conférence 

est donnée à la salle du Mar-

tolet par Jean-Luc Legay, qui a 

peint une série d’enluminures 

illustrant la Divine Comédie 

de Dante ; ces enluminures, 

qui décrivent le cheminement 

spirituel du chrétien, ont été 

exposées dans les vitrines du 

hall du collège.

Jeudi 21 septembre

Les locaux fort vétustes de 

l’aumônerie des étudiants 

ont été entièrement rénovés 

ces dernières semaines, et ce 

sont surtout les jeunes eux-

mêmes, entraînés par leur 

aumônier Yannick-Marie Es-

cher, qui ont mis la main à la 

pâte pour les travaux. Pour 

marquer un nouveau départ 

dans cette importante activité 

du collège, une bénédiction a 

lieu le jeudi 21 septembre, en 

début d’après-midi. Après une 

introduction musicale par la 

fanfare, lecture est faite d’un 

texte de saint Paul : « tout ce 

qu’il y a de vrai, de noble, de 

juste, de pur, d’aimable, d’ho-

norable… voilà ce qui doit 

vous préoccuper » (Phil 4,8) ; 

c’est un peu le programme 

de l’aumônerie, commente le 

Prieur, et il explique : si on in-

voque la bénédiction de Dieu, 

c’est moins sur les nouveaux 

locaux que sur ceux qui les 

animent, pour qu’ils soient 

eux-mêmes remplis de sages-

se, de bienveillance, d’ouver-

ture humaine. Le Père-Abbé 

parcourt alors les différentes 

salles en les bénissant, et la 

cérémonie s’achève par le 

Notre Père, suivi du verre de 

l’amitié dans le « jardin de 

l’octogone ».

Vendredi 22 septembre

La fête de Saint Maurice, pré-

parée la veille par les vêpres 

chantées avec les Sœurs à 

la chapelle de Vérolliez et 

suivies d’une collation à la 

Maison de la Famille, nous 

replonge aux sources de no-

tre vocation, le martyre de la 

légion thébaine, la fondation 

du monastère, la laus peren-

Auteur d’un livre témoignage intitulé Le 
Maître de lumière, M. Jean-Luc Legay 
a passé des heures à dédicacer ses 
ouvrages enluminés.

Au cours d’une célébration en plein air, Mgr Joseph Roduit, entouré du prieur 
Olivier Roduit et du chanoine Yannick-Marie Escher, procède à la bénédiction des 
nouveaux locaux de l’aumônerie du Collège.

La fête de la Saint Maurice 2006 a été présidée par Mgr Jean-
Louis Bruguès, évêque d’Angers et ancien professeur à l’Univer-
sité de Fribourg. Plusieurs prélats, des dizaines de prêtres et de 
très nombreux fidèles ont participé à la messe, à la procession 
et aux vêpres. La fête a été belle en ville pour les 150 ans de la 
fanfare municipale L’Agaunoise.
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nis. La messe est présidée par 

l’évêque d’Angers, Mgr Jean-

Louis Bruguès ; il a eu jadis, 

lorsqu’il était professeur à 

l’université de Fribourg, des 

contacts avec notre abbaye : 

dans son homélie, il com-

mence par évoquer ces sou-

venirs personnels. Il montre 

ensuite combien l’exemple de 

force d’âme donné par la lé-

gion thébaine martyrisée est 

actuel : suivre sa conscience 

jusqu’au bout ne va pas de 

soi dans un monde où tout 

nous porte à faire la sourde 

oreille aux appels de Dieu. 

Dans l’après-midi, les vêpres 

chantées à la basilique sont 

suivies de la proclamation de 

la passion des martyrs, selon 

un texte plus ancien que celui 

bien connu de saint Eucher. 

La journée s’achève par un 

concert original où des mor-

ceaux de fanfare alternent 

avec un jeu de carillon — ce 

carillon qui égrène ses notes 

légères aux grandes occa-

sions et leur donne un air de 

fête ; François Roten, qui en 

a été l’initiateur, lui apporte 

tout son art et ses soins.

Vendredi 29 septembre

La récollection abbatiale, du 

vendredi 29 au soir au di-

manche matin, nous ramène 

au centre de notre vie. Des 

textes appréciés ont été pro-

posés à notre méditation et 

font l’objet d’un échange 

samedi après-midi : ainsi ce-

lui du Père Finet qui met en 

garde contre la médiocrité et 

conclut par ces mots : « Ayons 

un christianisme fort, car la 

force spirituelle que donne 

l’Esprit Saint renforce toutes 

les vertus ». Ou ces belles pa-

aujourd’hui au théâtre du 

Martolet, devant un public 

nombreux. L’orchestre du col-

lège, le chœur des étudiants 

et la fanfare occupent toute la 

scène : ils agrémenteront les 

discours par des intermèdes 

musicaux. A 9h30, le recteur 

Guy Luisier ouvre la journée : 

sans s’attarder à l’histoire 

qu’il évoque brièvement, il 

cible son propos sur le mot 

« élève » : c’est le jeune en 

effet qui est au centre de l’ac-

tivité enseignante, non les li-

vres ou les programmes ; tout 

doit concourir à ce qu’il se 

« lève » pour être pleinement 

lui-même, pour qu’il « s’élè-

ve » au-dessus des banalités 

et s’ouvre aux grandes réali-

tés humaines et chrétiennes. 

S’expriment ensuite Claude 

Roch, responsable cantonal 

de l’instruction publique, 

puis le Pascal Couchepin, au 

nom du Conseil fédéral, enfin 

Mgr Joseph Roduit. Après cet-

te partie officielle, le climat se 

La journée officielle du bicentenaire du 
Collège en trois photos. 
Les autorités invitées posent pour la 
postérité : MM. Claude Roch et Jean-
Jacques Rey-Bellet, conseillers d’Etat, 
Mgr Joseph Roduit, M. Pascal Couche-
pin, conseiller fédéral, le chanoine Guy 
Luisier, recteur.
La grande salle du Collège, ou Théâtre 
du Martolet, lors de la partie officielle.
Le repas de fête a été servi dans le cor-
ridor ouest de l’Abbaye. On reconnaît 
ici MM. les chanoines Joseph Hofstet-
ter, Léon Imesch, Jean-Paul Amoos et 
Jean Brouchoud, avec M. Marc Pochon, 
ancien concierge.

Le mercredi 13 septembre, des délégations de plusieurs homes pour personnes 
âgées ont participé à leur traditionnel pèlerinage à Saint-Maurice. Après la messe 
pontificale, les participants ont partagé une collation dans le hall du Collège.
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roles du pape Benoît XVI in-

vitant à prier pour les voca-

tions : « Prier ne se réalise 

pas seulement à travers des 

prières ; cela implique éga-

lement une transformation 

de la parole en action, afin 

que de notre cœur en prière 

jaillisse également l’étincelle 

de la joie en Dieu, de la joie 

pour l’Evangile et qu’elle 

suscite en d’autres cœurs la 

disponibilité à prononcer leur 

‘oui’ ». Nous avons justement 

l’occasion de prier pour les 

vocations la nuit même, car 

elle coïncide avec la veillée 

nocturne instaurée par une 

initiative diocésaine, veillée 

à laquelle participent de nom-

breux laïcs et communautés 

religieuses. Notre prière pour 

les vocations est d’autant plus 

instante que Sylvain Gex-

Fabry, après un postulat et 

un début de noviciat qui ont 

duré plus de deux ans, nous 

a quittés récemment, cher-

chant à répondre à l’appel de 

Dieu dans une autre voie ; no-

tre prière l’accompagne.

Vendredi 20 octobre

Une grande et encourageante 

journée nous est donnée avec 

le bicentenaire du collège : 

préparé de longue date, en 

particulier par une exposi-

tion au château et un beau 

livret illustré, cet anniversai-

re est célébré officiellement 
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détend, devient parfois jovial 

et récréatif grâce aux musi-

ciens et chanteurs. Un apéritif 

dans le hall central du collège 

précède le repas de midi pris 

à l’abbaye, dans le couloir 

qui jouxte le réfectoire, cou-

loir entièrement rafraîchi les 

jours précédents, dans lequel 

ont été aménagées de grandes 

tables rondes. Le président de 

ville Georges-Albert Barman, 

Jean-Jacques Rey-Bellet, vice-

président du Conseil d’Etat et 

le Père Abbé prennent tour à 

tour la parole et ne ménagent 

pas les grains de sel en cette 

journée historique.

Samedi 21 octobre

A la messe conventuelle, qui 

est animée par le petit chœur 

grégorien dirigé par M. Pas-

quier, nous entourons de no-

tre prière notre doyen Léon 

Imesch qui fête ses 96 ans, 

rendant grâce à Dieu avec 

lui pour ces longues années 

de fidélité religieuse et sa-

cerdotale. Concélèbrent avec 

nous Mgr Bechara, archevê-

que au Liban et un prêtre de 

son pays ; dans son homélie, 

l’archevêque nous parle des 

souffrances dans lesquelles 

le Liban est actuellement 

plongé, situant ces tragiques 

événements dans la perspec-

tive du Royaume universel, 

en douloureux enfantement 

de son accomplissement es-

chatologique.

 

Cette fin octobre est riche en 

événements, à l’image des 

récoltes de l’automne. Après 

le dimanche de la mission 

universelle, le dimanche 22, 

deux journées organisées par 

le Foyer franciscain et vécues 

en partie dans les bâtiments 

du collège, samedi 28 et di-

manche 29, ont marqué le 20e 

anniversaire de la journée de 

prière pour la paix à Assise : 

« Ensemble, prier pour la 

paix ».

Plusieurs confrères ont eu la 

douleur de perdre un parent : 

Pierre Dubois et Guy Luisier 

leur père, Joseph Hofstetter 

son frère, Jean-Bernard et 

Paul Simon-Vermot leur 

sœur. Si le départ de ceux 

que nous avons aimés ici-bas 

nous attriste, leur éveil à la 

lumière du Visage de Dieu 

nous réjouit ; en Lui nous res-

tons en communion avec eux 

dans l’obscurité de la foi.

Chne J.-B. Simon-Vermot

Le 21 octobre 2006, deux personnalités nous ont honorés de leur visite. La Reine 
Fabiola de Belgique, accompagnée du P. Nicolas Buttet et Mgr Youssef Béchara, 
archevêque maronite d’Antélias, conduit par M. Yves Tabin et un prêtre libanais, ont 
été guidés à la découverte de nos Trésors par Mgr Roduit. 
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Un nouveau vitrail à l’internat

La fenêtre de la chapelle de l’internat offre un 

panorama tel qu’y insérer un vitrail pourrait 

presque passer pour un péché… véniel.

Cependant, si au loin le Catogne trône, entouré 

de ses voisins que sont le Salentin, les Dents 

de Morcles et la Cime de l’Est, le premier plan, 

lui, est obturé par les toits du collège qui n’ont 

guère à voir avec ceux des palais des mille et 

une nuits.

Que faire ? Com-

ment conserver 

cette magnifi-

que échappée 

vers le sud et 

estomper une 

a r c h i t e c t u r e 

coiffée de tuiles 

brunes ?

Depuis Pâques 

2006, la fenêtre 

de la chapelle de 

l’Internat du Col-

lège — située au 

troisème étage 

et orientée plein 

sud — est revêtue 

d’un magnifique 

vitrail. Nous 

avons demandé à 

l’artiste, M. Jean-

Pierre Coutaz, de 

nous présenter 

son œuvre.

Les contraintes ont toujours été bénéfiques aux 

artistes ; elles obligent ces derniers à trouver 

des solutions qui les incitent à se renouveler.

Ainsi donc la partie supérieure des baies se 

devait de respecter la conque de la vallée en 

conservant la vue et la luminosité et la partie 

inférieure de favoriser la vision et la médita-

tion avec ses plages plus intenses de rouge 

sang et ses névés laiteux.

La symbolique dès lors laisse l’historien ravi-

ver le souvenir du martyre dans la plaine de 

Vérolliez et l’esthète rêver face aux harmonies 

de gris bleutés, de rubis et d’opale.

L’essentiel n’est-il pas que officiant et orants se 

sentent bien dans cette pièce intime, à la fois 

en communion avec le paysage et Celui qui l’a 

conçu.
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